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Faire de l’agriculture 
un secteur productif

Initiée par le ministère 
délégué chargé de l’En-
ergie et des Mines, cette 
activité, ouverte le jeudi, 
25 mai 2023, à l’audito-
rium de l’Université de 
Lomé, pour deux jours, 
vise à accompagner 
les femmes en vue de 
faciliter leur accès à 
des postes de respon-
sabilités et à mettre 
en lumière les femmes 
leaders du secteur de 
l’énergie et des mines.

Pour l’instant, rien n’est encore décidé 
mais 200 points de vente ont été créés 
cette année, ajoutés aux anciens
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La catégorisation des 
aires protégés !

Soumises à un délitement progres-
sif depuis plusieurs années, les 
aires protégées vont faire l’objet 
d’un suivi plus attentif et d’une meil-
leure gestion au Togo. De nouvelles 
bases concrètes ont été posées par 
le gouvernement, avec l’examen et 
l’adoption d’un avant-projet de loi. 
Le texte, qui est une actualisation 
des dispositions existantes, doit 
permettre, une fois acté par la 
Représentation nationale, de dis-
poser d’un nouveau cadre juridique 
en phase avec les évolutions ac-
tuelles. “Il s’agit désormais de les 
catégoriser. Nous aurons des aires 
protégées qui relèveront de l’Etat, 
des collectivités territoriales, des 
communautés ou encore de per-
sonnes morales. L’ambition est de 
faire de ces espaces, un poumon 
économique pour le pays”, explique 
le porte-parole du gouvernement, 
Akodah Ayewouadan. Au Togo, les 
aires protégées ont été identifiées 
au nombre de 83 dès 1937, cou-
vrant environ 14% de la superficie 
du territoire. Face à l’empiètement 
de ces surfaces par les popula-
tions, de nombreuses initiatives 
ont été mises en place par les pou-
voirs publics. L’an dernier, le mi-
nistère de l’environnement a lancé 
des manœuvres pour acquérir des 
équipements de surveillance. Se-
lon Pr Akodah Ayéwadan, les aires 
protégées conservent la faune, la 
flore, des richesses particulières 
propres à un écosystème en parti-
culier ou des espaces qui recèlent 
des richesses culturelles qu’on a 
intérêt à protéger. Dans l’histoire 
du Togo, les années 90 ont été 
marquées par une pression des 
populations riveraines sur ces ré-
serves, dans le souci de satisfaire 
leurs besoins vitaux et sociaux 
économiques. Ces pressions sont 
essentiellement dues aux activi-
tés agricoles, aux pâturages, aux 
braconnages, à la carbonisation, à 
la déforestation et l’érection des 
maisons d’habitations, ce qui a en-
trainé le délitement progressif de 
ces aires protégées. « Aujourd’hui, 
le gouvernement a pris le parti 
d’actualiser les textes en question. 
Et cette actualisation a un objectif 
précis. Elle vise d’abord à catégori-
ser les aires en question en droite 
ligne avec les évolutions de notre 
pays. Nous aurons désormais des 
aires protégées qui relèvent de 
l’Etat, certaines qui relèveront des 
collectivités territoriales, d’autres 
qui relèveront des communautés 
ou des personnes morales ou pri-
vées », a expliqué Pr Ayéwadan. « 
L’ambition, c’est de faire en sorte 
que les aires protégées deviennent 
véritablement des poumons écono-
miques qui associent des collectivi-
tés riveraines, qui nous permettent 
(pour ce qui est de la flore) notam-
ment, de remplir un certain nombre 
d’engagements environnementaux 
climatiques, mais également nous 
permettent d’avoir une lecture 
économique de ces aires protégées 
», a ajouté le ministre. Notons que 
les aires protégées contribuent au 
maintien de la diversité biologique 
et des processus écologiques es-
sentiels à la vie. Elles permettent 
l’évolution dynamique des espèces 
sauvages à l’intérieur du processus 
de la sélection naturelle, et ce, à 
l’abri des pressions et des pertur-
bations anthropiques.

Cette information émane du mi-
nistre de l’Environnement et 
des Ressources Forestières, 

Katari Foli-Bazi  lors de son interven-
tion le lundi de pentecôte sur une 
radio de la place.
Le chiffre marque une hausse no-
table par rapport à la campagne pré-
cédente (en 2022), où l’on recensait 
5 millions de plants mis en terre sur 
une superficie de plus de 8 000 hec-
tares.
A en croire le ministre de l’environ-

nement, cette décision a été prise 
par l’exécutif Togolais suite à la forte 
adhésion de tous les acteurs lors du 
lancement de la dernière campagne 
de reboisement.
« Aujourd’hui tout le monde sait au 
Togo que le 1 er juin est une journée 
nationale de l’arbre. Et donc nous 
avons 136 000 hectares d’espaces 
disponibles pour cette édition de re-
boisement. », a-t-il lancé d’entrée.
Avant de poursuivre « C’est des do-
maines de l’état. Ensuite nous avons 

comptabilisé les espaces mis à notre 
disposition par les collectivités locales 
avec les communes, les aires proté-
gées, les réserves administratives. »
Quant à la question de savoir si les 
plants seront tous produits à Lomé, 
il répond
« Les plants ne seront pas produits 
uniquement à Lomé mais ça sera sur 
toute l’étendue du territoire togolais. 
Ceux qui veulent des plants doivent 
s’approcher au niveau des directions 
préfectorales. »,rassure-t-il.

POLITIQUE NATIONALE DE REBOISEMENT 
Le Togo ambitionne de planter 15 
millions d’arbres cette année 2023
Pour cette année 2023, le Togo se donne pour ambition de planter 15 millions de plants d’arbres, sur une super-
ficie de plus de 136 000 hectares, dans le cadre de sa politique de reboisement et de lutte contre le changement 
climatique. Ceci, en cohérence avec l’objectif de planter 1 milliard d’arbres d’ici 2030, soit en moyenne 100 
millions par an.

Pour la 47è édition de la journée na-
tionale de l’arbre qui va se dérouler à 
partir de demain, au moins 2 millions 
de plants seront mis en terre indique 
le ministre de l’environnement.
Il n’a pas manqué d’évoquer l’inté-
rêt pour les acteurs du secteur privé 
de s’approprier le nouveau décret 
sur les mécanismes de gestion du 
carbone. Selon ce décret, ceux qui 
polluent l’environnement en émet-
tant des gaz à effet de serre devront 
payer.
« Le mécanisme du carbone nous 
contraint à sensibiliser davantage les 
opérateurs économiques togolais de 
prendre au sérieux cette campagne 
de reboisement. », a-t-il affirmé.
Rappelons que les autorités togo-
laises envisagent de financer les ini-
tiatives de reboisement, menées par 
des municipalités ou des acteurs pri-
vés, pour assurer leur ambition.

L’hémodialyse est une pratique 
médicale qui consiste à épurer 
le sang du patient à l’aide d’un 

rein artificiel. Les bienfaits de l’hé-
modialyse sont immenses en ce sens 
qu’elle permet d’éliminer les déchets 
de l’organisme.
En réalité, le sang chargé de déchets 
passe dans un appareil, les déchets 
y sont alors éliminés. Le sang du pa-
tient est suffisamment nettoyé dans le 
corps et peut à nouveau se charger 
de déchets et aller les éliminer dans 
l’appareil. Et ainsi de suite.

Construction d’une infrastructure 
dédiée à Kara
Un centre d’hémodialyse est sur le 
point d’être érigé à Kara au centre 
hospitalier universitaire (CHU). Le 
partenaire Ecobank va injecter 300 
millions de francs CFA (500 000 dol-
lars) pour la réalisation de l’ouvrage 
dans cette partie septentrionale du 
pays.
Le nouveau centre s’ajoute donc à 
celui existant à Lomé au centre hospi-
talier universitaire Sylvanus Olympio, 
hôpital public de référence au Togo. 
L’initiative tient du fait que la capaci-

té d’accueil du CHU SO est limitée, 
avec une liste d’attente qui s’élève à 
plus de 500 patients.

Un fonds qui tombe à point 
nommé
Les besoins sanitaires sont pressants 
au nord. L’unité de dialyse au CHU 
Kara comblera beaucoup de vides. 
Une partie des fonds sera par ailleurs 
utilisée pour l’achat des équipements 
médicaux, la formation des profes-
sionnels de santé et d’autres besoins 
pour un fonctionnement efficient de 
la nouvelle installation. Le centre per-

SANTÉ : Un centre d’hémodialyse à Kara
Dire aux pouvoirs publics togolais que la santé n’a pas de prix revient à prêcher un converti. De puissants mé-
canismes sont en place et garantissent une protection sanitaire forte aux habitants. Mais l’on ne pourrait s’en 
contenter, surtout vis-à-vis de l’objectif ambitieux de couverture santé universelle que poursuit le pays. Elle passe 
forcément par la construction des infrastructures modernes et adéquates.

mettra aux patients souffrant d’insuffi-
sance rénale de bénéficier d’un trai-
tement qui pourra leur sauver la vie.

De plus en plus d’installations 
sanitaires à Kara
Un centre de maladies infectieuses 
est construit sur le site de l’antenne 
locale de l’Institut national d’hygiène 
(INH). Il a une triple vocation : la prise 
en charge ainsi que la surveillance 
des maladies infectieuses comme 
le centre hospitalier régional (CHR) 
Lomé-Commune, la formation et la 
recherche. Encore à Kara, un centre 
de spécialités médicales (CSM) est 
installé au sein du centre hospitalier 
universitaire de la ville pour favoriser 
l’amélioration des compétences du 
CHU et traiter au mieux les patients.

L.R.

Célébration, trophée, musique live, exposition, 
atelier, rencontres professionnelles ; c’est ce qui 
va réunir du 27 au 29 juillet prochain, les artisans 

du Togo et d’ailleurs à Lomé. Trois jours d’exposition, 
de vente et d’échange pour permettre aux artisans de 
faire valoir leurs produits.
Pour le coordonnateur de l’évènement, Tadona KAGNI-
NIWA, l’idée est de permettre aux artisans des terroirs à 
avoir une meilleur idée sur les stratégies d’organisations 
dans leur domaine respectif pouvant leurs permettre de 
développer leur métier. « Nous invitons tous les artisans, 
entres autres : les couturiers/ couturières, les stylistes, 
les soudeurs, les tapissiers, des sculpteurs, pour ne citer 
que cela… à s’inscrire afin de pouvoir bénéficier des dif-
férents avantages après cet évènement qui se déroulera 
à l’hôtel MORIOTA et au Palais des Congrès de Lomé » 
a-t-il souligné. Pour cette première édition, des trophées 
et prix honorifiques seront remis aux meilleurs artisans 
de l’année. L’icône qui portera la voix des artisans est 
l’artiste  de la chanson togolaise Bibi Reine.
« Plusieurs raisons nous ont poussées à porter le choix 
sur Bibi Reine. C’est une artiste talentueuse qui met en 
valeur la culture Togolaise et qui, à travers son style vesti-
mentaire, met en avant l’artisan que nous sommes. Voilà 
en bref ce pourquoi nous l’avons choisie pour porter la 
voix des artisans pour cette première édition et aussi lui 
permettre de vendre ses projets à travers le monde entier 
» a ajouté le coordonnateur de Tadona Style Internatio-
nal.
Notons que le thème retenu pour cette première édi-
tion est : « Artisans-Entrepreneurs / Levier de l’Economie 
Nationale ».   
Rendez-vous est pris pour le 27 Juillet prochain

Sylvie K.

LA NUIT DES ARTISANS/ 1ÈRE EDITION :
Les artisans du continent se retrouvent à Lomé
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Les travaux, officiellement ouverts 
par le ministre de l’agriculture, 
de l’élevage et du développe-

ment rural, Antoine Lekpa Gbegbeni, 
devraient s’achever avec la signature 
d’une feuille de route sur les engrais 
et  la santé des sols en Afrique de 
l’ouest et du Sahel. L’initiative de 
Lomé vise à faciliter l’accès aux en-
grais en Afrique de l’ouest. Les par-
ticipants, composés entre autres de 
dirigeants de l’Afrique de l’ouest et 
du Sahel et des acteurs du secteur 
agricole, réfléchissent sur la problé-
matique des engrais et de la santé 
des sols et les meilleures pratiques 
à adopter pour faciliter l’approvision-
nement des producteurs en engrais 
de qualité.
Au Togo, malgré le contexte inter-
national marqué par la crise alimen-
taire, les producteurs ont bénéficié 
d’une subvention sur les engrais 
pour la campagne agricole 2022-
2023. Le gouvernement a égale-
ment mis à leur disposition,  82 000 
tonnes d’engrais.

Les efforts de Faure Gnassingbé
Le chef de l’Etat Faure Gnassingbé, 
depuis quelques années, multiplie 

les efforts pour faire de l’agricultu-
re togolaise une véritable activité 
professionnelle afin d’améliorer les 
conditions de vie de l’agriculteur 
et permettre également la création 
d’emploi. Dans ce cadre, il a orga-
nisé les fora dans les 5 régions du 
Togo où il a pu discuter directement 
avec les ces agriculteurs.
Durant les échanges, le dirigeant 
a relevé l’importance et le rôle de 
l’agriculture dans le développement 
économique du pays. Aussi, a-t-il rap-
pelé l’engagement de son gouverne-
ment à accompagner le secteur.
« Le développement du Togo passe 
par le développement de l’agricultu-
re. Ce que nous faisons aujourd’hui, 
doit contribuer à la création de la ri-
chesse dans notre pays et que le pro-
ducteur agricole soit une fierté na-
tionale en faisant de lui un véritable 

entrepreneur agricole », a déclaré le 
chef de l’État.

L’ambition du gouvernement 
Selon le Leader togolais, l’ambition 
de son équipe gouvernementale est 
de garantir l’autosuffisance alimen-
taire dans chaque filière, afin de 
réduire la dépendance vis-à-vis des 
importations des denrées alimen-
taires et d’améliorer sensiblement la 
balance commerciale agricole. Dans 
cette dynamique, des réformes sont 
entreprises dans le secteur en vue de 
faire des producteurs, de véritables 
entrepreneurs et acteurs de dévelop-
pement socioéconomique.
 
En vue d’assurer la modernisation du 
secteur, le Président a remis aux ac-
teurs du monde agricole, du matériel 
et des équipements pour l’amélio-
ration de la productivité et de leurs 
conditions de travail.
Pour la campagne agricole 2022-
2023, le chef de l’Etat a décidé le 
16 septembre dernier, de l’augmen-
tation de la subvention pour les en-
grais de bonne qualité qui passe de 
6 milliards de FCFA à 7,5 milliards 
de FCFA, soit une hausse de 1,5 mil-

liards.
Cette subvention permet non seule-
ment de stabiliser les prix de ces in-
trants agricoles au profit des produc-
teurs, tout au long de la campagne, 
mais aussi d’accroitre la productivité, 
de renforcer la sécurité alimentaire et 
d’améliorer les conditions de vie des 
paysans.
Cette nouvelle mesure prise en l’es-
pace de six mois, montre que le Pré-
sident de la République est constam-
ment à l’écoute du monde paysan.
D’ailleurs, en mai dernier, aux pre-
mières heures de la flambée des prix 
sur les marchés à l’international, le 
chef de l’État a affiché sa détermina-
tion à soutenir le pouvoir d’achat des 
producteurs face à la vie chère et aux 
aléas climatiques. Cet engagement 
s’est matérialisé par la subvention 
des prix de vente des engrais.

La mesure prise le 16 septembre 
2022 est déjà effective dans toutes 
les régions du pays. Les bénéfi-
ciaires s’en réjouissent et expriment 
leur gratitude au chef de l’Etat.
« Nous remercions le Président de la 
République Faure Essozimna Gnas-
singbé pour son accompagnement 
à travers la subvention des engrais 

qui contribuent à accroître 
nos rendements. Nous lui 
sommes infiniment recon-
naissants » a indiqué Afi 
Agbodo, productrice agri-
cole à Assahoun dans la 
préfecture de l’Avé.
Les différentes mesures 
prises en faveur du monde 
rural ont donc permis 
d’améliorer globalement 
la production de denrées 
alimentaires et de culture 
de rente pour la campagne 
2021-2022.
Cette subvention d’engrais 
pour la campagne 2022-
2023 renforce d’autres 
initiatives de modernisa-
tion du secteur agricole 

notamment les aménagements des 
terres, la promotion de la mécanisa-
tion agricole, la maîtrise de l’eau, le 
développement des filières animales, 
le financement des activités des pro-
ducteurs agricoles et la création de 
nouvelles ZAAP.
Signe de l’importance de l’accom-
pagnement du chef de l’Etat aux 
agriculteurs togolais, David Malpass 
de la Banque Mondiale est venu lui-
même à Lomé lors de l’arrivée de la 
cargaison d’engrais financés par le 
FSRP.
A noter qu’au Togo, l’agriculture re-
présente 40% du PIB et fournit 20% 
des recettes d’exportation. 

Vision 2020-2025
La vision du Chef de l’Etat pour le 
quinquennat 2020-2025 est de faire 
de l’agriculture togolaise un secteur 

productif, à haute valeur ajoutée, mo-
teur de valeur économique des agri-
culteurs et de croissance du pays. 
Une vision traduite dans la feuille de 
route assignée par le gouvernement 
au Ministère de l’agriculture, de l’éle-
vage et du développement rural avec 
en toile de fond, quatre objectifs 
prioritaires à atteindre dont l’objectif 
visant à améliorer  la productivité et 
les rendements agricoles.
Organiser les producteurs et mettre à 
leur disposition de vastes domaines 
aménagés communément appelés 
Zones d’Aménagement Agricoles 
Planifiées (ZAAP) pour    une exploi-
tation mutualisée, est l’approche pré-
conisée pour atteindre cet objectif 
spécifique.
Il s’agit d’un mode d’exploitation agri-
cole moderne qui réunit sur un seul 
et même site différents blocs pour la 
production des cultures vivrières, le 
maraîchage, la production d’arbres 
fruitiers, l’élevage et la pisciculture. 
Ce mode d’exploitation met en jeu 
la mécanisation, la vulgarisation des 
intrants et l’irrigation à partir d’une 
retenue d’eau aménagée sur le site.  
Tout ceci dans un cadre coopératif 
qui permet aux producteurs de bé-
néficier de meilleures conditions de 
production et d’augmenter les ren-
dements pour garantir davantage la 
sécurité alimentaire et nutritionnelle 
de la population.
Pour cette nouvelle campagne agri-
cole, le gouvernement à travers le mi-
nistère   de l’agriculture, de l’élevage 
et du développement rural ambi-
tionne installer en plus des trente-huit 

(38) sites déjà aménagés, 80 ZAAP 
dans les 5 régions.
L’aménagement de ces 80 nouvelles 
ZAAP d’une superficie totale de 
8 000 ha, à raison de 100 ha par 
site, a déjà démarré. Les travaux 
d’identification de terres auprès des 
collectivités locales, les levés topo-
graphiques, l’organisation des pro-
ducteurs se poursuivent.
Sur l’ensemble des 80 ZAAP, il est 
prévu 24 dans les Savanes, 24 dans 
la Kara, 5 dans     la Centrale, 11 dans 
les Plateaux et 16 dans la Maritime.
Par cette initiative, le gouvernement 
vise l’amélioration des conditions de 
vie des ménages ruraux et la créa-
tion d’emplois. A terme, l’Etat vise 
l’aménagement de 400 ZAAP sur 
toute l’étendue du territoire à raison   
d’une ZAAP par canton.                           
Les activités sur ces ZAAP permet-
tront la mise en place des unités 
de transformation des produits agri-
coles. L’Etat mettra tout en œuvre 
pour accompagner les producteurs 
dans   la recherche de débouchés.                    
Le développement des infrastructures 
de soutien à la production à travers 
l’aménagement des pistes rurales en 
cours à travers le pays vise à mieux 
connecter les zones de production 
aux marchés et faciliter la commer-
cialisation des produits agricoles.
Toutes ces actions mises en œuvre 
permettront la transformation pro-
fonde du secteur agricole au Togo.

Abass ISSAKA

ACTUALITÉ

PRODUCTION ET SÉCURISATION DES ENGRAIS

Des acteurs ouest africains en réflexion à Lomé
Faire de l’agriculture un secteur productif

La capitale togolaise depuis hier mardi 30 mai, une réunion de haut ni-
veau sur la production et la sécurisation des engrais en Afrique de l’ouest. 
La rencontre de deux jours se tient en collaboration avec la Banque mon-
diale et la Communauté économique des États d’Afrique de l’Ouest (CE-
DEAO).
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Le Top 10 des nationalités qui ont créé les entreprises au Togo !
Au Togo, la tendance haussière de la création d’entreprises observée ces dernières 

années n’est pas uniquement portée par des togolais, mais également par des 

étrangers. En 2022, plus de deux mille (2.176) établissements d’affaires ont ainsi 

été recensés sur les 13.835 enregistrés par le Centre de formalités des entreprises 

(CFE), en hausse de 1,6% par rapport à l’année précédente. Top 10 de ces natio-

nalités. En haut de tableau, on retrouve les Nigériens avec 402 entreprises créées. 

Ces derniers sont suivis par les Béninois qui ont implanté 357 entités. Enfin, les 

Nigérians se classent 3ème avec 285 firmes formalisées, confirmant un podium 

très sous-régional. Indiens (155) et Burkinabés (143) suivent à bonne distance le 

peloton de tête, tandis que le reste du Top 10 est partagé tour à tour par les Ma-

liens, les Libanais, les Ivoiriens, les Ghanéens et les Français, première nationalité 

européenne de ce classement. Selon les projections, cet engouement devrait se 

maintenir, sous l’impulsion des réformes (dématérialisation, réduction des délais, 

des coûts et des formalités entre autres) opérées par les autorités togolaises, avec 

à la manette, la Cellule climat des affaires.

Bientôt le CES !
Dans le cadre de l’opérationnalisation du Conseil économique et social du Togo, 

une mission conjointe de l’Union des conseils économiques et sociaux et des insti-

tutions similaires des États et gouvernements membres de la Francophonie (UCE-

SIF), séjourne depuis ce dimanche à Lomé. La délégation est conduite par Thierry 

Beaudet, président du conseil économique, social et environnemental de la France. 

La visite de travail et d’amitié au Togo de la mission a pour objectifs de s’informer 

de l’état d’avancement de la mise en place du Conseil économique et social (CES) 

du Togo. Entre autres objectifs de cette rencontre, encourager les autorités togo-

laises dans la mise en place du CES du Togo, formaliser la demande d’adhésion 

du Togo à l’UCESIF. La séance de travail a été présidée par le ministre en charge 

des droits de l’homme, Christian Trimua en présence des parties prenantes à ce 

processus. Les discussions ont porté sur les avancées réalisées, notamment en 

ce qui concerne les aspects juridiques, institutionnels, logistiques et fonctionnels. 

Des propositions ont également été formulées. Lors de cette réunion, le processus 

d’opérationnalisation du Conseil Économique et Social a été présenté aux partici-

pants. 

Textile, un coup d’accélérateur
Quelques mois après l’adoption de la Politique nationale sur l’industrie textile et 

de l’habillement et la loi sur le statut de la zone franche industrielle, l’exécutif am-

bitionne de mettre un coup d’accélérateur quant à l’installation des usines dans 

le pays. Dans l’optique de promouvoir l’installation des usines  dans le pays, la 

Plateforme industrielle d’Adétikopé (PIA) semble être une belle aubaine. Pour ce 

faire, le gouvernement a balisé le chemin en adoptant, en conseil des ministres, 

un texte sur le textile et l’habillement. Ce texte qui s’inscrit dans le cadre de la 

mise en œuvre de l’axe 2 de la Feuille de route quinquennale, fixe les modalités et 

les conditions d’obtention de l’agrément au statut de zone franche industrielle.  Il 

précise également les règles régissant les activités des entreprises concernées, 

particulièrement en matière de commercialisation des produits, d’emploi de sa-

lariés expatriés, ou encore de formation continue des travailleurs nationaux. Par 

cette démarche, l’exécutif précise sa volonté de consolider la création d’emplois 

dans le pays, en ayant pour socle la transformation des matières premières lo-

cales. Notons qu’un centre de formation à la confection de l’habilement made in 

Togo, a été ouvert à la PIA.

Courtes contre la montreJOURNÉE MONDIALE CONTRE L’HYPERTENSION
L’OTR marque l’évènement par une marche sportive
L’Office togolais des recettes (OTR) a organisé samedi 27 mai 2023 dans 
les rues de Lomé et en région, une marche sportive à l’intention de son 
personnel pour marquer la journée mondiale de lutte contre l’hyperten-
sion artérielle. La veille, s’est tenue une rencontre de sensibilisation sur les 
bonnes pratiques couplée jusqu’au 2 juin, d’une campagne de dépistage.

personnel de l’OTR (né de la fu-
sion entre la douane et l’impôt) 
a marché sur 7 km pendant une 
heure dans les rues de Lomé. Le 
cortège parti du siège de l’Office 
est passé sur l’axe Agbalépédo-
gan jusqu’au carrefour Bodjona 
avant de faire un demi-tour pour 
revenir à la direction générale.
« Le 17 mai de chaque année est 
célébrée la journée mondiale de 
lutte contre l’hypertension arté-
rielle. A cette occasion, l’OTR par 
son commissaire général et tout le 
comité de direction, a voulu mar-
quer la commémoration de 2023 
par une sensibilisation du person-
nel, de Lomé à Cinkassé sur les 
facteurs à risque, le mode de vie 
à adopter et le traitement à suivre 
en cas de dépistage positif » a in-
diqué la DRH.
L’Office, décidé à prévenir et à ré-
duire les risques de cette maladie 
au sein du personnel a inscrit une 
marche parmi les activités commé-
moratives qui s’est tenue ce same-
di 27 mai.
« La manifestation sportive dans 
les rues de la capitale nous a per-
mis d’attirer aussi l’attention de la 
population sur cette maladie qui 
touche tout le monde et que nous 
pourrons éviter grâce à la pratique 
du sport et à un mode de vie sain 
», a ajouté Colonel Abravi Dzidua 
Aziglossou-Vovor.
L’hypertension artérielle (HTA) 
est une maladie chronique qui se 
définit par une pression artérielle 
trop élevée. Il s’agit de l’un des 
principaux facteurs de risque de 
maladies cardiovasculaires. Un 
homme sur quatre et une femme 
sur cinq sont concernés par cette 
maladie.
Le dépistage précoce de l’hyperten-
sion permet de réduire le risque 
de complications et d’améliorer la 
prise en charge des patients.

C’est avec une grande fierté 
que TOGOCOM et la Fon-
dation AXIAN annoncent 

l’inauguration d’un bâtiment scolaire 
flambant neuf à l’EPP Kolowaré, si-
tuée non loin de Sokodé. Ce nouvel 
édifice, fruit du programme RSE no-
vateur baptisé NUNYA TOGOCOM, 
comprend trois salles de classe, un 
bureau, un espace de stockage et 
un bloc sanitaire de six cabines. À 
travers ce programme, mis en place 
depuis 2021, la Fondation AXIAN en 
collaboration avec TOGOCOM, s’en-
gage à soutenir la feuille de route du 
ministère de l’Éducation en réhabili-

tant et en construisant des salles de 
classe dans les régions défavorisées 
du Togo. Cette initiative témoigne 
de leur engagement sociétal envers 
les communautés de base. En plus 
du projet réalisé à Kolowaré, le 
programme NUNYA TOGOCOM a 
déjà permis la construction et la ré-
habilitation d’infrastructures scolaires 
dans d’autres localités, notamment : • 
Six salles de classe, un bureau, une 
pièce de stockage, un bloc sanitaire 
et un forage d’eau à l’EPP Toutougou 
(Dapaong) • Trois salles de classe, un 
bureau et une pièce de stockage à 
l’EPP Madjikpéto (Agoè Nyivé) • 

NOUVEAU PROJET SCOLAIRE
Togocom et la Fondation Axian bâtissent 
un avenir prometteur à Koloware

Le personnel lors de la marché dans les rues de Lomé crédit :CD

Sur place, les sportifs se sont rassemblés pour les exercices physiques 
qui leur ont permis de travailler les différentes parties du corps.

C’est sous la conduite de la 
directrice des ressources 
humaines et de la formation 

professionnelle, colonel Abravi 
Dzidua Aziglossou-Vovor et, dans 
une ambiance dansante que le 

Trois salles de classe, un bureau et 
une pièce de stockage réhabilités à 
l’EPP Agbandi Zongo (Blitta2).
La prochaine étape de ce projet am-
bitieux est l’inauguration d’un bâti-
ment de trois salles de classe à l’EPP 
Kinzi, dans la région de la Kara puis 
un bâtiment de Trois salles de classe 
et un bloc sanitaire à l’EPP Amavé-
nou (Agou-Région plateaux ouest) 
Ces réalisations contribuent significa-
tivement à l’amélioration des condi-
tions d’apprentissage et au renfor-
cement de la capacité d’accueil des 
établissements scolaires ciblés. Tarik 
Boudiaf, Directeur général par inté-
rim de TOGOCOM, s’exprime avec 
enthousiasme : «Nous sommes fiers 
de contribuer à offrir un avenir ra-
dieux aux enfants de Kolowaré. Pour 
nous, le partage des fruits de notre 
labeur avec les plus démunis est une 
source d’inclusion et de bénédiction. 
En tant qu’entreprise citoyenne, nous 
demeurons engagés à soutenir les 
communautés les plus vulnérables.»
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L’on s’en souvient que l’année 
dernière, pour aider les popula-
tions togolaises et lutter contre la 

vie chère, le gouvernement togolais 
avait pris certaines mesures, 10 au 
total, et dont une concerne directe-
ment les agriculteurs avec une forte 
hausse de la subvention aux engrais.  
Ainsi au titre de la campagne 2022-
2023, c’est 76 000 tonnes de fertili-
sants qui ont été achetées. Pour limi-
ter l’impact de la hausse des prix sur 
les agriculteurs, les autorités ont mis 
en place une enveloppe de subven-
tion de 17.680.000.000 FCFA sur 
les engrais. 
En effet, cette subvention permettait 
non seulement de stabiliser les prix 
de ces intrants agricoles au profit 
des producteurs, tout au long de la 
campagne, mais aussi d’accroitre la 
productivité, de renforcer la sécurité 
alimentaire et d’améliorer les condi-
tions de vie des paysans.
De ce fait, le sac de 50 kg avait été 
subventionné à hauteur de 13.000 
FCFA et livré aux agriculteurs à 
18.000 FCFA. Alors que le prix de 
revient d’un sac d’engrais sans sub-
vention était de 31.000 FCFA.  C’est 
dire que l’Etat avait eu à subvention-
ner chaque sac pour maintenir le prix 
de l’engrais à un niveau acceptable. 
Une mesure qui avait été saluée par 
le monde paysan qui avait senti un 
certain soulagement.
Cette année, alors que les pluies ont 
déjà commencé, les paysans ont leur 
regard tourné vers le gouvernement. 
Et pour l’instant, rien n’est encore 
décidé, contrairement à ce que cer-
taines informations font croire. 
Le gouvernement n’a pas encore dé-
cidé du maintien ou non du prix du 
sac de l’engrais. 
Probablement, un arrêté ministériel, 
la seule voie d’ailleurs par laquelle, 
l’on peut savoir si oui ou non, les prix 
sont maintenus viendra situer cha-
cun. Mais, comme à son habitude et 
dans le souci de continuer par soula-
ger les paysans, l’on imagine que le 
gouvernement prendra une décision 
qui favorise et pas le contraire.  
Par contre, deux bonnes nouvelles 
sont avérées à ce jour. Il s’agit de 
la multiplication des points de vente 
cette année sur toute l’étendue du 

territoire. 
 Selon les informations, 200 points 
de vente ont été créés cette année, 
ajoutés aux anciens.  Aussi, les ma-
gasins de vente sont actuellement ap-
provisionnés sur toute l’étendue du 
territoire. 
Et avec la table ronde sur les engrais 
et les sols   dans l’espace CEDEAO 
et du sahel qui va se tenir cette se-
maine à Lomé, l’espoir est de mise, 
que d’autres dispositions dans la fa-
cilitation d’acquisition d’intrants agri-
coles, dont l’engrais, seront prises 
pour le bonheur des paysans.  

Prix de l’engrais maintenu à 18 
000 F.CFA ?
En effet, la nouvelle campagne agri-
cole a démarré dans la partie Sud 
du pays et un peu plus au Nord. 
Naturellement, le premier réflexe de 
nombre d’agriculteurs après avoir 
mis au propre leurs surfaces, c’est 
de s’assurer que les intrants sont dis-
ponibles.
Selon les témoignages d’agriculteurs 
ou de coopératives agricoles ayant 
déjà acheté l’engrais NPK-15-15-15 
et l’Urée 46% cette saison agricole, 
c’est à 18.000 F.CFA qu’ils ont pu 
obtenir le sac 50kg dans les maga-
sins de la CAGIA (Centrale d’ap-
provisionnement et de gestion des 
intrants agricoles).
«Nous avons lancé depuis peu nos 
cultures qui exigeaient déjà l’apport 
en engrais. Nous avons exprimé le 
besoin d’engrais et nous avons été 
servi à 18.000F.CFA le sac de 50 
kg», confie Cyril, agriculteur dans la 
région Maritime.
A Vogan, Komlan, producteur de 
maïs depuis plusieurs années, atteste 
de la disponibilité des engrais au 
prix de 18.000 F.CFA le sac de 50 
kg. Idem pour d’autres producteurs 
dans la région des Plateaux et Cen-
trale. 
Ils soulignent que l’engrais est dispo-
nible et l’accès est sans aucun tracas 
contrairement à la précédente cam-
pagne.
«Cette année, nous avons été très 
bien rassurés de la disponibilité des 
engrais entreposés dans les maga-
sins. Le prix nous a été aussi com-
muniqué et c’est à 18.000 F.CFA 

le sac de 50kg pour les deux types 
d’engrais», confient les producteurs 
de la région des Plateaux qui eux, 
n’attendent que la pluie tienne aussi 
ses promesses.
En clair, même si à ce jour, aucune 
communication officielle n’a été faite 
sur le prix des engrais cette saison 
agricole, les agriculteurs sur le ter-
rain ont accès aux engrais au prix de 
18.000 F.CFA le sac de 50 kg, soit le 
même prix que l’an dernier.
Ce prix du sac des engrais aux agri-
culteurs au Togo demeure en réalité 
un prix subventionné par le gouver-
nement. 
Par contre dans plusieurs pays de 
la sous-région ouest-africaine, le 
prix du sac est toujours porté à la 
hausse. En Côte d’ivoire, les pro-
ducteurs confient avoir négocié le 
sac de 50kg NPK et Urée entre 37 et 
40.000 F.CFA.
Les prix du sac des engrais n’ont 
toujours pas baissé par rapport à la 
précédente campagne agricole. La 
tendance baissière tant désirée est 
loin d’être une réalité.
Il faut préciser qu’au Togo pour cette 
campagne, les efforts se multiplient 
pour renforcer la proximité des ma-
gasins d’intrants des zones de pro-
duction agricole.
Sur ce défi particulier de rapproche-
ment des points d’intrants, les princi-
paux acteurs du ministère en charge 

de l’agriculture sont mobilisés pour 
que cet engagement pris lors des ré-
cents fora des producteurs agricoles 
soient tenue sans faillir.

Table ronde sur les engrais à 
Lomé
Seul bémol, certains opérateurs pri-
vés ayant fait venir l’engrais cette 
saison sont en situation de détresse 
ne pouvant pas commercialiser leurs 
produits au même prix subventionné 
aux agriculteurs comme c’est le cas 
dans les magasins de la CAGIA.
«L’Etat visiblement achète l’engrais 
cher sur le marché et vienne nous 
faire une concurrence déloyale. A 
cause des subventions, nous avons 
près de 1,8 milliards F.CFA de stocks 
d’engrais invendus», lance désespé-
rément un opérateur du secteur des 
engrais à agridigitale.tg.
Pout tout, c’est dans ce contexte de 
recherche de dialogue entre le pu-
blic et le privé que Lomé accueillera 
du 30 au 31 mai prochain, une table 
ronde de haut niveau autour de la 
problématique des engrais et de la 
santé des sols en Afrique de l’ouest.
Les politiques sectorielles et cadre 
réglementaire requis pour promou-
voir les investissements privés dans 
la filière des engrais et développer 
les marchés ; la production locale 
des engrais, les infrastructures de 
distribution, et le commerce intra- ré-

gional des engrais ; l’utilisation des 
engrais et la gestion des sols ; les 
institutions et les capacités humaines 
pour assurer une gestion durable des 
engrais et de la santé des sols seront 
entre autres thématiques à débattre 
lors des sessions techniques de la 
table-ronde.
Toujours au menu de cette table 
ronde de Lomé, un dialogue réunira 
les ministres de l’agriculture et des 
finances de l’Afrique de l’ouest, les 
partenaires techniques et financiers 
sur le financement de la feuille de 
route sur les engrais et la santé des 
sols.
Une session avec les dirigeants et des 
responsables de l’industrie africaine 
des engrais est également prévue 
durant cette table ronde conjointe-
ment organisée par le gouvernement 
togolais, la Banque mondiale et la 
CEDEAO avec l’appui du Centre in-
ternational pour le développement 
des engrais (IFDC). 
Les travaux devront aboutir à une 
feuille de route commune en faveur 
des réformes et des investissements 
nécessaires pour rendre les engrais 
plus accessibles et abordables à tra-
vers la sous-région.
Pour une agriculture respectueuse 
de l’environnement-l’agroécologie-, 
cette réunion de Lomé pourrait aussi 
envisager les possibilités de soutenir 
les initiatives locales et régionales de 
production d’engrais organiques par 
les producteurs eux-mêmes.
Cela y va de la santé de l’homme et 
de celle de la terre rendue infertile 
par ces intrants chimiques dont il 
faudrait absolument limiter l’usage. 
Le pari d’une agriculture durable et 
responsable sans intrant chimique re-
lève de l’engagement de tous.

T.B.

CAMPAGNE AGRICOLE 2023-2024 :

Quid du prix de l’engrais
Pour l’instant, rien n’est encore décidé mais 200 points 
de vente ont été créés cette année, ajoutés aux anciens
Certains espéraient une révision à la baisse (revenir à 12.500F/sac de 
50kg), d’autres priaient juste que le niveau de prix actuel (18.000F) soit 
simplement gardé au cas où la situation inflationniste sur les marchés mon-
diaux perdurait.

Besoin de VISIBILITÉ ?
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Cette activité s’inscrit dans le 
Plan d’Action National 2020-
2024 adopté par le Gouver-

nement en 2020 pour opération-
naliser la Politique d’Intégration du 
Genre dans l’Accès à l’Énergie de la 
CEDEAO.
Appui du “Projet Electrification ru-
rale au Togo” de la coopération 
allemande, à travers l’Unité Focale 
Genre-Énergie (UFG-E) du ministère, 
ce rendez-vous du donné et du re-
cevoir a fait un grand focus sur la 
représentation des femmes au minis-
tère en charge de l’énergie et des 
mines, le ministère dans toutes ses 
composantes ainsi que ses différents 
les secteurs de tutelle.
À la cérémonie d’ouverture, la prési-
dente de l’Unité focale genre -éner-
gie (UFG-E) du ministère, Abide 
BATABA-AGAMAH, directrice des 
affaires juridiques à l’Autorité de ré-
glementation du secteur de l’électri-
cité (ARSE), a dans son mot de bien-
venue salué les participants pour leur 
présence et a remercié la GIZ pour 
son accompagnement indéfectible. 
Pour la directrice, « la foire genre est 

une activité de sensibilisation cou-
plée d’exposition englobant tous les 
objectifs stratégiques de plan d’ac-
tion à travers les différentes activités 
prévues au programme de ce projet. 
Ainsi, a-t-elle souligné, le but de cette 
rencontre est de corriger la faible 
compréhension de la thématique du 
genre par le personnel du ministère, 
mais aussi à l’opinion publique ».
La diplomatie allemande au Togo, 
représentée par le premier Secré-
taire aux Affaires de la Coopération, 
Johannes Klotz a, dans son mot de 
circonstance, salué les mérites de 
cet événement. Il a ensuite encoura-
gé et félicité le ministère pour cette 
belle initiative. Il a exprimé ensuite 
la détermination de la coopération 
allemande à accompagner le gouver-
nement togolais dans ses différentes 
activités.
« Chers amis de l’égalité, c’est en-
semble que nous relèverons ce grand 
défi adossé à l’ambition du Chef de 
l’État S.E. Faure Essozimna Gnas-
singbé, celle de parvenir à l’émer-
gence d’une « Génération Togo 
Égalité », incarnée par des Femmes 

PLAN D’ACTION NATIONAL 2020-2024
Foire et Conférence du Genre, 
de l’Energie et des Mines, une 
première au Togo.
Initiée par le ministère délégué chargé de l’Energie et des Mines, cette 
activité, ouverte le jeudi, 25 mai 2023, à l’auditorium de l’Université de 
Lomé, pour deux jours, vise à accompagner les femmes en vue de facili-
ter leur accès à des postes de responsabilités et à mettre en lumière les 
femmes leaders du secteur de l’énergie et des mines.
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NOUVEAU NUMERO « 71 » DESORMAIS DISPONIBLE POUR TOUS, REJOIGNEZ 
L'EQUIPE GAGNANTE ! 
Lomé, le 10 mai 2023 – TOGOCOM, le premier opérateur global qui avance pour vous, franchit une étape 
majeure en lançant sur le marché son nouveau numéro phare, le 71XXXXXX. Ce numéro est désormais 
accessible à tous les lieux de vente habituels. 

Le numéro 71XXXXXX permet à nos clients d'accéder à une gamme complète de services opérationnels 
offerts par TOGOCOM, incluant des appels nationaux et internationaux, une connexion Internet fiable, des 
transactions TMoney rapides et sécurisées, ainsi que des SMS pratiques pour communiquer en continu sur 
le réseau. 

Ce nouveau numéro est disponible dans toutes les agences TOGOCOM ainsi que chez nos nombreux 
partenaires distributeurs. Nous tenons toutefois à rappeler que la limite de 3 numéros maximum par 
utilisateur est toujours en vigueur. 

Pour activer ce numéro, nos clients ont le choix entre deux options simples : 

 Effectuer un premier appel vers le 222. 
 Effectuer un rechargement (crédit air time ou forfait) via e-Recharge (PDV), TMoney (145) ou P2P 

(transfert de crédit). 
 

En optant pour le numéro 71XXXXXX, nos clients bénéficient de nombreux avantages exclusifs dès son 
activation. Ils recevront un solde initial de 2000F de crédit appel tous réseaux nationaux, 200 Mo de 
données Internet et 20 SMS, valables pendant 07 jours. 

De plus, en cumulant un montant minimum de 1000F en recharge ou achat de forfaits durant les mois 2 
et 3 suivant l'activation, nos clients bénéficieront d'un kit gratuit de 200Mo d'Internet. 

Pour connaître les avantages liés à leur nouveau kit activé, nos clients peuvent simplement composer le 
code de consultation *909*0#. 

Tarik Boudiaf, Directeur Général par intérim de TOGOCOM, a exprimé sa satisfaction en déclarant : "Chez 
TOGOCOM, nous sommes en permanence à l'écoute de notre clientèle. Ce nouveau numéro à un prix 
abordable nous permet une fois de plus de rendre nos services accessibles à tous et d'élargir notre base 
clients. Nous souhaitons une entière satisfaction à tous nos utilisateurs !" 

 

 

 
 
 
 
À propos de TOGOCOM 

Précurseur de la technologie 5G au Togo et dans la sous-région, TOGOCOM est le leader du 
marché togolais des télécommunications. Fruit du regroupement de TOGO TELECOM et de 
TOGOCEL, TOGOCOM, filiale du groupe Axian  a pour ambition de devenir le champion de la 
qualité de service aux meilleurs standards internationaux. Son histoire est celle d’un opérateur 
qui a grandi main dans la main avec l’ensemble des togolais. De la fourniture des premiers 
services de communication, à la fibre, en passant par les transactions financières via le mobile, le 
but a toujours été d’accompagner tout un chacun dans un univers technologique qui évolue sans 
cesse 

Outre ceux qui ont déjà été 
organisés les années an-
térieures, un nouveau 

concours de recrutement a été lancé 
à la fin du mois de mars 2023 pour 
renforcer le personnel soignant. 
Il est ouvert aux hommes et femmes 
âgés de 18 ans au moins et de 40 
ans au plus. Pour les volontaires 
ou contractuels des administrations 
ayant des expériences antérieures 
validables pour la retraite, la limite 
d’âge est fixée à 45 ans au plus.

Une lutte ardente contre le 
manque de ressources humaines
Ce sont exactement plus de 1 600 ci-
toyens spécialisés qui vont faire leur 
entrée dans la fonction publique. Par 
cet énième recrutement, il est atten-
du que la santé, l’hygiène publique 
et l’accès universel aux soins soient 

davantage renforcés.
Les précisions faites sont que parmi 
les postes à pourvoir, il y en a 170 
pour le personnel médical, 1 099 
pour le personnel paramédical et 
359 pour le personnel administra-
tif et d’appui. Le concours s’ajoute 
ainsi à ceux lancés en 2021 pour le 
compte de l’École nationale des auxi-
liaires médicaux (Enam), l’École na-
tionale des sages-femmes (ENSF) et 
l’École nationale des aides sanitaires 
(Enas) qui a permis de recruter 700 
agents.

Plusieurs centaines d’hommes 
et femmes pour la région des 
Savanes
Outre le recrutement susmention-
né, un concours direct régional du 
personnel paramédical est lancé en 
faveur des communes de la région 

des Savanes. A la fin, 279 postes 
vont être occupés pour mieux gérer 
les unités de soins périphériques de 
type I et II. 
Ces concours qui se succèdent re-
présentent surtout des opportunités 
d’insertion socioprofessionnelle 
pour les jeunes à la recherche d’un 
emploi stable et décent. Les admis 
arrivent à dire adieu à la pauvreté. 
Ils parviennent dès lors à subvenir 
convenablement à leurs besoins et 
ceux de leurs proches.

5 000 agents de santé recrutés 
de 2008 à 2018
Le gouvernement renseigne que sur 
cette période, 5 147 agents pour le 
compte du ministère de la Santé et 
de l’Hygiène publique en tout ont 
été embauchés. Ceci par le biais des 
concours généraux et sectoriels orga-
nisés en 2008, 2009, 2013, 2016 et 
2018. Pour 2023, les dépenses pour 
une meilleure couverture santé uni-
verselle sont projetées à 21 milliards 
de francs CFA.

LUTTE CONTRE LE MANQUE DE RESSOURCES HUMAINES
Le recrutement des agents de santé 
est intense au Togo
A travers des actions le pouvoir exécutif a déjà démontré sa volonté d’of-
frir des soins de santé qualitatifs et à très bon prix aux populations dans 
chaque région du territoire. Mais encore, pour bien s’occuper des patients 
il faut nécessairement des professionnels dont l’expérience est éprouvée.

et des Jeunes bien formés, aux com-
pétences renforcées et reconnues, à 
la pointe de la réflexion et aux avant-
gardes des grands rendez-vous de 
notre histoire. Que ce Salon Genre 
Énergie et Mines nous sert de cata-
lyseur de changement. Laissez-le en-
flammer notre engagement collectif 
à faire progresser l’égalité femmes-
hommes, à transformer le secteur de 
l’énergie et à bâtir un avenir durable 
pour tous. » Telle est la déclaration 
de la ministre Mila Aziable en charge 
de l’énergie et des mines dans son 
discours d’ouverture après avoir sa-
lué l’effort du gouvernement et la dé-
termination du Chef de l’État dans la 
promotion des femmes.
 En ouvrant officiellement les portes 
de la foire, la ministre a remercié la 
Coopération allemande via la GIZ/
ProEnergie et invité les participants 
à un riche partage. Elle a exhorté sur-
tout les élèves et étudiants à profiter 
de cette aubaine pour de meilleurs 
choix dans l’avenir. 
Plusieurs structures ont fait le dépla-

cement de Lomé pour participer à 
cette activité, notamment la représen-
tation des services détachés du mi-
nistère, les femmes entrepreneures 
du secteur, les écoles scientifiques, 
les entreprises dans l’énergie et les 
ONG. Au total, ce sont plus de 1000 
participants et participantes qui ont  
animé la foire. Conférence-débat 
des panels et discussions, des stands 
à visiter sont entre autres activités 
inscrites au programme de ce ren-
dez-vous. Plusieurs présentations ont 
été faites notamment sur la présenta-
tion des résultats de l’audit genre du 
secteur de l’énergie, la présentation 
des expériences des femmes dans 
le secteur de l’énergie et des mines 
(parcours inspirants) des femmes de 
(DGE, AT2ER, CEET, ARSE, SNPT, 
ministère de la Fonction publique, 
DH, DGMG, ministère en charge 
de la promotion des femmes...) ain-
si que la prise en compte du genre 

dans les projets. La question de 
l’autonomisation économique des 
femmes dans le secteur de l’énergie 
au Togo par le biais du secteur pri-
vé a aussi été débattue au cours des 
échanges.
Les participants ont eu droit égale-
ment à la présentation de plusieurs 
femmes leaders du secteur qui ont 
inspiré le jeune public. Il s’agit de 
notamment la directrice résidente 
de la GIZ TOGO, les membres 
du Consortium Femmes REDD+, 
des établissements Yendupaab et 
une des femmes de l’entreprise de 
BBOXX. Ces femmes ont eu à parta-
ger leurs parcours empreints de dé-
fis et de détermination avec le public 
composé entre autres des étudiants, 
des élèves des lycées scientifiques et 
des écoles d’ingénierie.
La foire a pris fin le vendredi 26 mai.

Cellule communication MDEM
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